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services ainsi déplacés sont formés en majorité de fonc-
tionnaires de langue anglaise ou '"bilingues", dans le sens
de la définition de la fonction publique fédérale. Ils y ont
aujourd'hui leur lieu de travail; demain, ils y auront leur
lieu de résidence. La langue de travail a peu de chance
d'y 2tre la langue officielle du Québec. Ils auront bientdt
une influence importante, tant au niveau du monde des af-
faires que des institutions municipales ou autres; institu-
tions qui encadraient et préservaient la francophonie québé-

coise sur ce coin de territoire.

LES CONCLUSIONS ET LES RECOMMANDATIONS

21. I1 faut reconnaftre que les interventions de la "Com-
mission de la capitale nationale' présentent de nombreux a-
vantages pour cette partie de la région de la capitale., Les
gouvernements doivent maintenant se demander si cette for-
me d'aliénation de cette population francophone est vraiment
dans la ligne des objectifs qu'ils visaient en langant le pro-

jet d'amélioration de cette région.

22, Notre sentiment est que, sous le couvert d'une plani-
fication éminemment justifiable, si 1'on se place au niveau

strictement technique, le projet actuel s'avdre finalement un




